
pli vain, ils étaient bien ensevelis,
tous deux.

patlvres oiseaux, qui, tout à l'heu-
re avez noté dans l'air une musique
i joyeuse, vous voliez, vos coeurs
battaient à l'uýnisson. Imprudents

lit, neItviez donc pas qlue tout l'u-
nivers vous en voulait ? Jaloux de
voetre bonrheur, mille lutins ven1ge\urs
Vous poursuivaient ; vous ne pouviez
plus vivre, vous vous aimiez d'un

ilniur trop parfait ; tou ls esprits
malins demnandaient votre vie. V otre

cime était grand, vous avez oublié
le mnonde enitier, il fallait disparaî-
tre ; tous les fluides mgéius
diaboliques, d&ûhainéýs contreý vous
en mêmen4 tempIs, v~ous précipitèrett
dan-, ees eýaux perfidies qui vous guet-

limue, ainsi pensant, la jeune fille
entra nie voulant plus regarder cette

ondýe nikchatwii; îimprissionna>le et

tenidre, ceItte. mort l'attristait. L'en-
à .- ,rt lle s4e dirig~ea vers le piano,
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d'éprouver, elle n'aurait pu les dire,
mais elle les exprimait avecý une telle
expression, une harmonie si suave,
elle rendait des souls si rlsqibon
eût cru entendre une voix, dles paro-
les, des soupirs, dles géiniîssei(nets,
puis enfin, (les sanglons noyés ý dans
Un comp)let délire.

Perdue dlants sa re'verie, elle jouait,
jouait toujours, sals s'apercevoir
qu'on avai't fait curc-le autour d'elle,
qu'on l'écoutait avc xtase. EAnfinî
elle s'arrê-ta au contacttrmlt
d'une main qlui icnce.etse
tait posée sur Il sinne, un beau vi-
sage mâle et fier, le regard humide
du larmes peîîchi vers c lle, lat con-
t4einpllait et Lioneul murmura :par-
doni aeiel, je nwi suis -outlié!,
ce (lue Vous venez (le dlire est ni beau!
où aivez-vous donc app'ris tou)tt cela ?
Vous êtes si jeune ! Il mle sml

tions, dle ce qu'elle aimait, de ses in-
ýclinations, de ses sympathies. Il l'é-
coûtait exprimer les saintes croyan-
ces que malgré les années il chéris-
sait encore, quoi qu'il les eut cru

êtitsdans soyn âme; elle lsf ai-
sait vîib-rer de nouveau ; il se sentait,
avec (bontheur, rajeuni es cmagi
(Io cet'te enfairt ; elle lui révélait (lue

ceo qu'iil avait cru mort n'avait fa.it
ques>mni'îllrenseveli sous un
mo(lu e cendreýs amaîtssées aut<our

dle lui par les raillerios et le scepti-
clsine dui monde.

Suave ivresse, rvse nt!elle,
existait. Il l'avit espé-ré' sans le
cIlrir ; et ele était cainadietinu-frant-
çise'', soeur par l'âmeo, elle- é"tait sa

suvit <a<ltte, n 1'(y 1 11u lui dans
ce lienu Canladai, siol feýrtile, oùl fruce

tfela boiene semence(.
la 1'. retrouvait dans tout soit épa-

qu'il faut bien de l'xprecavolir oisent dans toute sa beauté
vécu, avoir souffert pour renidre ainjvnie n'attendanit pl us (Ilue Soit

si !frère aînié plour lat conduire par lat

inolstenede tout ce <lui l'entou- lettrmonisieur ; Mais ýil y a

rLlit, seis d1oigts firent vîirer sur oles cho)ses que l'ont coniçoit sanis les

l'instrument le tiess de son avoir al)prisee, des choses (lui nous

Arne. Lps imapressions8 qu'elle venait font pleurenr sans les avoirsofrt,
des joies, que l'on rêve4 sanis les avoir

UNE AUBAINE érues!Le plus petit incvidoent
fait vibrer tu îsjrfospau-

POUR vreu femmes sucpilsaux mioin-

L'AIA1I1rUMs émotions ; malis vous all11z ireN~OSd ma réponse ; peuq d'hommnes nous,
pardonneront de nsous lisser it-ill>;i

8 SUR 10 FEMM1ES dominer par les impressions dutn(

_________________ment, sans nous classer dans la ca'té-

souffrant de maladies ,qui leur gorie des exaltéies.
sont spéciales. -C'est hi où ils -(nt tort, miade-

la, ovules du DR. PATRICK< de Paris, moisoelle, reprit L1inel;- moi,,je vous
gurssn les pertes blanches., douleurs, ped

raêitins dscntbeau mal renverse- comprns avant trop souvent souif-

mn1,ulcères, )Viaituietc d'ýýmniète fort du faux jugueent dles hoinw.
infillible, permianenlte et SauVent des OPé.. Je VOUS amr l epspne
ratios 

die(en a e,ý

Le. Tablettes Hiygieniques du Dr. Patrick, CommTe tout le monde.
manItefnlelt le& oriKati's en bonne santé Les yeux de lat jeune fille se levé-
et previennent les ptcrarsosp-renrt sur lui -avec oirprise.Oli ! alors,
pression.

Les. Pastilles Rouges du DR. PATRICK ivlresse du moment,. qu4 vaurt toute
ruérisnt la faiblessýe, 1>l'ane, vertige, une v-,i s i c'est elle !quanrd
,,.al doe tête, éPuisemlenlt, la conlsomlptionl et elle pnat:c'est lui
tOute.S les% maladies résultant de. la pauN reté pela
du sang. Puis, comme 'd'anciens amis, ils

AGSN 15 POUR L'AMERlQUE. échangèrent leurs'pensées,ý expriman't

SYMDICAT IBOLCAL 'DES I>AIES, ensemble les même.s goûts, les mêmens
1#0 Ste-Gathole Est. setm~s;lesý phirases qu'elle orn-

T5L-. EsTr 32O. Mnait, il ltrs achevait, Que d'élo-
consultations M4diic"aes Gratuites. quelioe dans l'eaccent des paroles d'e
------- ___________ la jeune fille !1 èû voix avait des'har-

NOTKO~ dem>nde des Dames ou Dgosle
pOur faire connaitre nos remèdes dans les moIe feute uq'lriii

s uitgasins, nianufael'ln5sboli. -EiLeqs rêvées. On erit dit qu'elle seý ffentait

pvent Se faire un joli revenu dans leur vanntheureuse de pouvoir enfin
parler avec confiance, sans restric-

mini dains les grandes routA's déjà
frayée-s par lui, route de tout ce qlui
est nioble et be-au ......

O France, mère patrie notre amtour,
notre ,orgueil v<>gii Vers >nos rives,
nous tesuatn avec ardleur.
Nous avons beoi 1w1 tu nous gui-
de, dnws lit senitier dusvi ;. nous
*111n 11,OUs appuyver sur ton 'ia

gééexpour miarcher sur teýs 'travves
et U.'vonir commelll4 toi, 'Il estios
hieý, dans l'aventir, un foyevr de Ilu-

m i'r clairant J' univers tout entier.

ADl)ELK IIIBAUI).

Spécialiste diplomnée
POU R

Massages de tous genres
Traitement du Cuir Chevelu,

Mastage de la Figure et du Corps.

Resultat Immedlat ststalsant garani.

Sur demande, nous trait ons nos' patients à

domicile.

Madame A. L BLATCHI,
SPECIALISTE,

902, Avenue Esplanade Annexe,,
Près, rue Fiwut


